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et v.û le prix réduit de la chaux en Canada, on peut aâsSurr longueur, au plus un pied. La -chaux dans cet état ne doit-pas
sails crainte, que celui qui ferait usage de cet amendeiient, rece- recevoir d'luînilité. Lorsque par suite de son exposition à l'air,
vrait au-delà dle cenit pour cent le l'argent déboursé. la chaux est réduite en poussière, on la répand sur la terre:de

Voyons maintenaiit quis sont les muoyîns de reconnaître manière à ce qu'elle soit également repartie sur toute la surface
qu'une terre a he.oin de ciauix. La preinière chose à faire est du clemp.
le s'assurer Si la terre qu'on veut amender po.,üéde déjà des Si la chaux est répandue sur le sol avant qu'il soit labouré,

pîrincipes calcairîs. Pour y parvenir, jetez sur plusieurs endroits on lui donne aussitôt un labour léger; si c'est après le labour,
de votre champ. a lsl labour, tuelques goutiltes dle fort vinai- on l'incorpore au sol avec la h *rse;'ear ses bons effets dépandeit

gre ou d'eau fortie ; si l. sol contient île la chaux, même en île son mélange parfait avec la couche arable, condition qui ne
petite quantité. vous verrez aussitôt se produire uie efiervesecuce peut être remplie qu'autant que la chaux est enfouie sèche et en
plus ou moins considérabie ; 5 il n'ei poss ède pas ilui touti, l'acide poussière.

ne produira aucun efflet apparent. La chaux est utile à tous les Le second procédé conuiste à recouvrir les tas de cfiaux d'une
sols qui n'en 1 o.0»dl.nt pas. Les terrains sablonnieux où l'on couche de terre proportionêe à leur volume; ainsi si ces las ont
ne recueille que d seigle, îles pomnues de terre (patates) et du lîn: demi pied cube, la conche le iterri qui doit les recouvrir devra
blé noir (sarraziii) ceulx infestés de chitiindent, d'oseille rouge, avoir si: polices d'èpaiseur, das toute son étendue . mais si les
sount ordinairertent privés de lott principe calcaire: le pl us otis premiers ont un pie I cub, la iêmî:e coiche de terre ttc doit pas
les sols argilo-sablix qui sont fi oid et huniii ids, ce.s imii- avoir moins ile doiuze pouces il'épaisseur ; c'est-à-dire que le
menses plateaux qui litit entre eux les bassins de grandes volume de la terre doit équivaloir à cinq ou six fois le volume
rivières en possèdent rarement. En appliipant ce% priiciies à le la chaux c-inte.
nos terres dii Caniaila, nous croyons que les ètendue., con.,ilé- Lorsque la chaux coninintnce à se gonîfler et divise la couche
rables île terre.s bass, qui bordti le deu:tt e, du côté sud suir- qui la couvre, on remplit les fetes et les crevasses de terre; ce
lott, Uinsi que les valées de terres argileuses, qi traversent ii qui doit se renouveler autant le fois que le même fait se repro-
grand nombre dle ios vieiMles paroises, sonst eiîtiereinent dlpour- duit. Lorsqu'ein la chaux est réduite eni poussière, on la mêle
vues de cette suIbstace, et que la moindre quantité qtonî leur avec la terre qlui la recouvre. on laisse ces deux sustances sur le
apporterait augmenteraient considérablemnent leurs produits. champ, et ait bout de qtuclquîes jours on recommence cette opé-

Cependant malgré la fertilité que la chaux fait naître ilas ration, et ensuite on étend le tout sur le sol. Ce procédé est
tous les sols qui il soit privés, il fait se garder de trop d'emîu- préférable au premier, parceilue d'abord il exige une moindre
pvresemet. Avniti d's-yr le chtalatgi sur une ·raile t- qu:ittité de ch', et qu':iiliti il contribue plus puissamment à

due, il faut faire des e.sa.is en petit, .sur plu.,ietrs points de soi diri-er le .ms, .-i celui-ci e.,t argiletiX.

clh:ayi, et si ces expériences ot de bonsi iéstltaztts, on petit alors Voici uit troisième procédé, qui e.st en usage dans les pays
l'employer s.ur tout le champ. les mieux cultivs le I'L'iirope. et qui réunit les avantages des

.Aatt île souger à ei;oyer la chaux : iun terraim qu-l- den premiers, sans offrir aucun le leurs inconvénients. Ce pro-
conque, il faut de toute nécessité. bien assécher ce terrain, et cédé coti,ite à faire des composts de chaux et de terre oi de
de plus choisir ui lemps See ; car autremenit l t îii t eit ren tut . \ oiittut'nt on prcc île un Lait un prrereier ait o
la chbaux compacte, empêcherait qu'elle pût étre rép:tniie éga- t erre nu de terreau, d'un pied d'péaisseur, d'une longueur double
leimient sur toute la surface lu terrain, et eti anntuitlerait ailsi le .,t largeur; par exemple, si ce lit a douze pieds de longueur,
l'e!et. laigetir sera et! six ; esuitîjte on recouvre cette terre d'un lit

La chaux .emploie, el agriculture, en deux états difilrenits, Ide chaux. Cette première opération terminée, on met un second
vive ou étuinîe. La chaux vive a la propriété île décompoer lit île terre de mêm éluais-eur, puis ii second lit de chaux, et

rapidement toutes les ntiatières orgatiqIes av e c lesqutell-us elle est ainsi e suite jIpi't ce qu 0'on ait atteitit une hauteur de quatre

en contact. )il n'a: peut done l'emliluyer en cet etat sur le à cinq pied,, et plus si oin le leut. La dCrtnière couchte doit

récoltes en) vegtation, car elle les Ptiraienit u leur catiserail to)jours étre île terre. La quantité de chaux à mettre sur

un dommage notable ; nmis on Peuploie avec avantage. sut les ch:aque jit île tirre duit èire, à peu près, dans la proportion sui-
sols qui colitieiieiit untie grande abondc.me le imatière taiteh': iPour tini lit le terre de ving t pieds cin superficie, il fa ut

tales, tels qu'le le savaes, les Marais receinneîit ,océ. La dux iiis île ehtix. Si l: terre est humide et la chaux
clh.auix éteinte eige moins de plrcuttions ui la chaux vive. re itie, huit lu d jours supiient pour la fuser. On coupe alors

aussi son i-agi est-il lus fi lquelit cil agriciliiue. -t o; mel.m.e compo.st, ou répte cette opération deux ou trois

i\lainiteianit pasnutis aux duvets mii oyeis d'eidlover la chaux fuis avant d. l'employer. Ou retarde autant qe possible de

Sur le sol. jIorter ci,- mélange .,r le sol, car il est d'autant plus puissant
Trois procédé. pieuivet être mis a usage pour ebiauIer tii qu'il est luis antc i-n el phus parfait. Si on le prépare l'antomne

terrain. Le premier et le plus cpie, clii qi l'oi t emploie on ne i:emp1jloiera pu'au printemps suivant ; !i au contraire il ebt

frétquemltlent dans les anciens pay, .couît. à inetre la chaux fail lie printemps, il pairra être utilisé au bout de douize' à quinze

immédiatement sur le srl. p ' iu ias, e ird,i.J les ui, des jouira. La chaux en compost ne nuit jamais à la terre, car elle

autres, de vingt a trente piedh, at uyant ent hauteur, largeur et porte avec elle le surplus d'engrais que demande le surplus de


